
Cazilhac en chiffres
• 1298 habitants
• 1169 hectares
• La commune s’étend entre 132 m et 523 m d’altitude
• Mairie : 04 67 73 81 68.
• GPS : N + 43° 92 20 73, E + 3° 70 30 35.

Manifestations Cazilhacoises 
• La Transéranne (trail). Dernier samedi d’avril.
• Cazilhac en fête. Premier week-end de juillet.
•  Pique-nique sur les berges de l’Hérault « En attendant  

Ganges 1900 ». Dernier dimanche d’août.
•  Week-end africain « Pirouettes d’art ».  

Dernier week-end de novembre.
• Les Peintres dans la ville. Août/septembre 
• Randonnée équestre à l’année.

Accueil et information
Office de tourisme Cévennes Méditerranée 
Plan de l’Ormeau - 34190 Ganges
Tél. : 04 67 73 00 56
contact@ot-cevennes.com - www.ot-cevennes.com
Ouvert toute l’année du lundi au vendredi  
de 9h à 12h et de 14h à 18h et le samedi de 9h30 à 12h30.  
Le samedi après-midi et le dimanche matin en saison.

D ans la haute vallée de l’Hérault, surplombé 
par le massif de la Séranne, le village de Ca-
zilhac se situe au confluent de la rivière de la 

Vis et du fleuve Hérault. Réputé pour son patrimoine hy-
draulique et son passé industriel, le village se composait à 
l’origine de 3 hameaux principaux : Brancas, Cazilhac le 
bas et Cazilhac le haut.

Histoire de Cazilhac 
Au IIIe siècle, l’évangélisation de l’Occitanie entraîne 

la destruction du temple, dit « païen ». S’en suivra la 
construction d’une chapelle et d’un cimetière.

Les siècles suivants, le village sera marqué par les inva-
sions barbares : les Mérovingiens, les Wisigoths, les Mu-
sulmans et les Francs.

Au XIIe siècle, Casialacum devient Cassillac. La com-
mune est sous la domination du Seigneur de Ganges. 

Cazilhac est mentionné pour la première fois en 1107, 
par le cartulaire de Gellone sous le nom de Casialacum. 
Le chef d’une colonie Gallo-Romaine, fait construire un 
petit temple, qui lui servira de « guet » en dehors d’Agan-
ticum (Ganges). Situé sur une hauteur, adossé au Massif 
de Montmal, c’est un relais entre Aganticum et les autres 
bourgs ; une place forte, dominant des centaines d’hecta-
res de terres fertiles et irrigables, favorables à la culture 
de la vigne, du châtaignier, de l’olivier, des céréales et des 
forêts propices à l’élevage ovin. 

A partir de 1561 et jusqu’au début du XVIIIe siècle, les 
guerres de religions sévissent. 

Au XVIIe siècle, Cassillac devient Cazilhac. La pau-
vreté règne partout. En janvier 1690, sur ordre de Louis 
XIV, un bureau de charité est créé pour collecter des dons 
en nature et en espèces. En janvier 1629, le marquisat de 
Ganges étend ses possessions sur le territoire de Cazilhac 
grâce au mariage de Jean Pons de Vissec, seigneur de Ca-
zilhac, avec Jeanne de Saint Etienne, baronne de Ganges. 

Le terroir est un pays d’élevage, où l’on produit de la 
laine pour confectionner des grosses toiles de Cadis et de 
Sargas. Au milieu du XVIIIe siècle, la concurrence des 
grands centres drapiers de Lodève et de Clermont l’Hé-
rault, pousse les foulons à reconvertir leur activité. Début 
XIXe siècle, ils optent pour le travail de la soie et du co-
ton. Le village se lance dans la sériciculture, motivé, d’une 
part, par les primes offertes par le Roi et les Etats du Lan-
guedoc pour la plantation de mûriers, et d’autre part, à 
cette époque le bassin de Ganges est capitale française du 

bas de Soie de luxe. Des usines s’installent au Faubourg 
du Pont, où 250 ouvriers travaillent. Le cadastre de 1836-
1837 mentionne 4 établissements : filatures et ouvraisons. 
Entre 1842 et 1880, la vie au village est bien organisée, le 
travail y abonde : cultivateurs, vignerons, jardiniers, bû-
cherons, charbonniers, cordonniers… L’élevage du vers à 
soie se rentabilise, mais « la pébrine », maladie du vers à 
soie, qui sévit à partir de 1850, fait des ravages. Une fois 
la pébrine enrayée par Pasteur, qui séjourna à Ganges, la 
production repartira mais sera détrônée par la soie orien-
tale, puis par la soie synthétique. 

Le Canal de Cazilhac 
Après la construction du barrage de la Vis en 1740, la 

première partie du canal jusqu’au Pont Vieux est construite 
au début des années 1770 sur l’initiative de la Marquise 
de Ganges, propriétaire des rives de l’Hérault et de la Vis. 
Construit en terre cuite, le canal irrigue des centaines d’hec-
tares de terrain et favorise la polyculture. La création du 
canal entraîne le développement d’activités qui donnent au 
quartier du pont sa dénomination de « quartier industriel ». 
En 1850, on trouve un moulin à huile, à farine, des filatures 
et ouvraisons en soie. L’essor économique de Ganges, de 
l’industrie et de l’agriculture est considérable. Le deuxième 
tronçon du canal (Pont-Vieux - Val-Marie) est élaboré, fin 
XVIIIe siècle. Son rôle était essentiel dans les différentes 
étapes du travail de la soie. Depuis 1984, le canal est géré 
par une association syndicale autorisée, il est régulièrement 
entretenu et sert toujours à arroser les jardins potagers.

Les Meuses 
Elles matérialisent une technique d’irrigation tradition-

nelle. Les deux premières meuses furent construites sur le 
premier tronçon du canal. La première, datant de 1785, 
appelée « La Grande Meuse » (13m de diamètre) alimen-
tait les sept fontaines de la ville de Ganges et le château de 
la marquise. Elle fut construite sur le modèle d’une roue 
élévatoire connue au château de St Laurent le Minier. La 
deuxième, implantée en 1836, irriguait des terres privées. 
Suite à la construction du second canal en 1856, 6 autres 
meuses vont être implantées. Avec l’autorisation de la Mar-
quise de Ganges, les riverains implantèrent leurs propres 
meuses afin d’irriguer leurs terres, condamnées à la séche-
resse l’été. Leurs diamètres furent calculés en fonction du 
niveau de leur terrain et de leur déclivité. Un projet de ré-
habilitation a été mené par la communauté de communes 
des Cévennes Gangeoises et Suménoises en 2000.

Merci à Noël Ghisalberti et à la mairie 
de Cazilhac pour leur collaboration.

« Et si Cazilhac nous contait…ses 20 siècles d’histoire » par Noël Ghisalberti. 
« Les Meuses de Cazilhac : mise en place d’un sentier de découverte » par Céline Fages. 
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9. L’Eglise 
L’Eglise est composée de plusieurs par-
ties de datations diverses. Il semblerait 
que la construction de la première église 
fût entreprise sous l’ordre des moines de 
Saint-Benoît vers le XVe siècle, connus 
pour être des bâtisseurs de sanctuaires. 
En 1561, l’église est détruite par les 
protestants, lors des guerres de religion. 
En 1678, elle est reconstruite, aux frais 

des des-
t ruc t eur s 
tel qu’il est 
stipulé par 
un arrêté 
du parle-
ment de 
To u l o u s e 
le 21 juillet 
1673.

10. Temple 
Le premier Temple, construit 
initialement au quartier de 
l’église, est édifié en 1582. Après 
avoir été à deux reprises détruit 
lors des Guerres de Religion, il 
a été reconstruit en 1842, rue de 
la Tuilière.

8. Point de vue  
Vue sur le village de Cazil-
hac depuis le centre équestre  
l’Etrier des Cévennes situé au 
Fesquet. 

4. Le canal de Cazilhac

6. Le Château de Val-Marie  
A l’origine, il s’agissait d’une bergerie qui abritait 600 à 
800 bêtes à laine. Par la suite, cette « jasse » deviendra 
une bastide, qui sera surmontée bien plus tard par ses 
4 tours, lui donnant son caractère de château. On ne 
connaît pas le nom du constructeur de cette demeure, 
mais le Comte de Rodez de Benavent, s’en fera acqué-
reur fin XIXe, début XXe siècle. Le parc, véritable arbo-
retum, présente des essences d’origine exotique : thuya, 
gingko biloba, cèdre du 
Liban, troène du Japon 
qui côtoient les grands 
platanes de l’allée cen-
trale. De nombreuses 
statues et fontaines 
agrémentent ce lieu.  
Privé. Ne se visite pas.

1. Le pont Vieux 
Le pont médiéval, probablement édifié au 
XIIIe siècle, reliait, de part et d’autre du fleu-
ve Hérault, Ganges, au village de Cazilhac. 
La commune est longtemps demeurée le fau-
bourg industriel de Ganges : les grands bâti-
ments des anciennes filatures, qui colonisent 
les bords du fleuve jusqu’à l’entrée du pont en 
témoignent. Un petit aqueduc, construit en 
1778, monté sur le rempart du pont, côté droit 
permettait l’acheminement de l’eau à Ganges 
depuis le réservoir situé à Cazilhac (Chemin 
de Barbo). On aperçoit, depuis la clinique de 
Ganges, un vestige de cet aqueduc : la canali-
sation en terre cuite, encastrée dans le parapet 
du pont protégeait du gel.

2. Le Pont Neuf  
L’augmentation de la circulation sur le pont 
vieux, liée à l’activité séricicole, puis aux 
mines de St Laurent le Minier conduit à la 
création du pont neuf  entre 1892 et 1895. Il 
est construit en pierre de taille provenant de 
Laroque et de Sumène. En 2008, une pas-
serelle piétonne est accolée au pont afin de 
faciliter les croisements de véhicules.

7.  Le Domaine départemental  
du Fesquet  

En bord d’Hérault à l’ombre des frê-
nes et des platanes, une aire de pique-
nique, un parcours sportif  de santé et 
des jeux pour les enfants sont à la dis-
position des visiteurs. Un chemin vous 
permettra de longer le canal jusqu’à 
l’Hérault. (Face au village médiéval de 
Laroque).

3. Moulinerie La Valette 
Ancien moulin à friser les étoffes, 
signalé en 1777. Cette construc-
tion majestueuse aurait intégré 
un orphelinat pour se pourvoir en 
jeunes ouvrières. Elle sera par la 
suite transformée en moulinerie 
de nylon. Aujourd’hui le premier 
étage, abrite des logements.

11. Place de la Marianne 
Départ pour découvrir les ruelles typiques 
de Cazilhac le Haut.

5. Les Meuses 
Sur le Chemin des Meuses qui va 
du Pont Neuf  au château de Val-
Marie, vous pouvez admirer 6 meu-
ses. Le 13 novembre 1980, la meuse 
n° 4 est classée « Monument Histo-
rique » par le Ministère de l’Envi-
ronnement et de la Culture.
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